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Coq a os

ver n'a os
rat a pattes et os
Pie a haut nid
Caille a bas nid
Rat se mouille
Cul sur tronc

Charles Sanclio cherche ce sachet de chair sèche chez ce chasseur
chassant sans chien.

Pully. B. Dumur.

(BcUiböe.

Chateaubriand, Mémoires d'outre-tombe. (ÜBettjagcn unb

Jîlafingë (Sammlg. fraitj. u. engt. Sd;ntan§gaben. Prosateurs français.

Sief. 48 A) :

<£. 29 : Ma nourrice me voua à la patronne du hameau,
Notre-Dame de Nazareth, et lui promit que je porterais en
son honneur le bleu et le blanc jusqu'à l'âge de sept ans.

Ce vœu de la paysanne bretonne n'est plus de ce siècle:
c'était toutefois une chose touchante que l'intervention d'une
Mère divine placée entre l'enfant et le ciel et partageant les
sollicitudes de la mère terrestre.

@. 34: Je touchais à ma septième année; ma mère me
conduisit à Plancoët, afin d'être relevé du vœu de ma nourrice.

<3. 40: Le jour de l'Ascension de l'année 1775, je partis

pour N.-D. de Nazareth. J'avais une lévite blanche,
des souliers, des gants, un chapeau blanc, et un ceinture de
soie bleue

@. 41. Je me plaçai dans le siège du milieu ; ma nourrice
se mit à ma gauche; mon frère de lait à ma droite.

La messe commença: à l'offertoire, le célébrant se tourna
vers moi et lut des prières ; après quoi on m'ôta mes habits blancs,
qui furent attachés en ex-voto au-dessous d'une image de la
Vierge. On me revêtit d'un habit couleur violette.')

îlutttJOftcu. — Réponses.

3u ©. 13, 51 v. 3 u. ©. 29 (21 u § b r ü cf e für „ft et) te it,
betrügen, tiigen"). — 3sn ®aïet braudjt bie ©dptljugenb für
ftibifcen jejjt oft „gftiberlo", offenbar eine fdjerjljafte Ärenjnng non

g ft oie nnb tberfo „überfomtnen, beïommen". 9îeb.

') SButtle, SSolfêabergl. § 424: -äMbdjen geloben, fid; ber roten
(fetjr beliebten) $arbe ju enthalten (SEHafuren, und; iEoeppen ©. 6).
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Loci a os

vor n'a os
rat a pattos ot os
t9io kc tant nici
Lattis a bas nici
liat so inonttto
Lui sur trône!

Lbartss Lanoli» obsrotis eo sseket ào vàair socbs élis?. eo stiasssnr
ebassant sans einen,

pultv. K. Ou>lvn,

Gelübde.
(ln^'rrnvuiiiri.rxo, 4/<?,»o7/'e^ (Velhagen und

Klasings Sammlg. franz. u, cngl. Schulausgaben, prosateurs trau-
«:ais. Lief. 48 .V):

S. 29^ Na uourrleo //?<? noc/cî à la patronne clu liamsau,
cVo//'<?-/)o!^?c? c/e àâ/'e//î, et lui promit pue /e /lo/Verc?^ en
son lionneur /c? «b/e» e/ /c? «b/c?/?c jusqu'à l'age cie sept ans.

de veeu cle la paysanne bretonne n'est plus ele es sièelv:
e'stait toutetois une elross touelmnte one l'intsrvention «l'une
Nèrs clivine plaess entre l'sntant et le ciel et partageant les
sollieitucles cle la mère terrestre.

S. 34: 4e touelrais à ma septième annès; ma mère me
eoncluisit à Planeost, atin «l'ètrs relevé àu voeu cle ma nourries.

S. 49! be .four cle l'^seension cle pannes 1773, je par-
tis pour N.-p. cle Na^arstlr. 4'avais uns /euà «b/K/7c/îL,
clss souliers, clss gants, uic eliapeau et tin esinturs cle

soie «b/eue.

S. 41. 4e me planai clans le siège clu milieu: ma nourries
se mit à ma gauelrez mon trsre cle lait à ma clroits.

ba messe commenta: à l'otl'ertoirs, 1s eèlsbrant se tottrna
vers moi et lut clss prières; après puoi o/? ,»'à //c//u7s'

«pn turent attaeliès en ex-voto au-àessous «l'une image «le la
Vierge. (In me revêtit «l'un lmlnt eouleur n/o/e/Vep)

E. H.-K.

Zlntwsrten. — llèpouses.

Zu S. 13, N r. 3 u. S. 29 (Ausdrücke für „stehlen,
betrügen, lügen"). — In Basel braucht die Schuljugend für
stibitzen jetzt oft „gstiberko", offenbar eine scherzhafte Kreuzung von
g st ole und ib e r ko „überkommen, bekommen". Red.

4 Wuttke, Volksabergl. § 424: Mädchen geloben, sich der roten
lsehr beliebten) Farbe zu enthalten (Masuren, nach Toeppen S. 6>.
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